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Mesdames, Messieurs, chers amis. 

 

Chers amis ! Oui, car depuis mon premier voyage au Liban en 2006, j’ai appris à connaître et 

à beaucoup aimer votre pays et la chaleur de votre amitié. C’est toujours avec une grande joie 

que j’y reviens même brièvement comme aujourd’hui. Mais en plus s’y ajoute ce jour  une 

émotion toute particulière. Car cette journée et notre rencontre marquent l’engagement 

concret d’un projet qui depuis plusieurs années hante nos rêves à Raymond Sfeir et moi-

même : celui de cette grande Conférence qui réunira ici à Beyrouth en Mars prochain des 

centaines de dirigeants d’entreprises nourris des deux grandes traditions spirituelles qui non 

seulement depuis des siècles ont façonné votre pays mais qui marquent et marqueront de plus 

en plus notre espace Européen et Méditerranéen et qui, compte tenu de la dimension 

planétaire des ces deux traditions, marquent le monde. 

 

Pourquoi cette Conférence ? Elle trouve sa source dans cet engagement que Raymond et moi 

partageons depuis des années au sein d’associations de dirigeants d’entreprises chrétiens. Ces 

associations nées au début du XXème siècle en Europe de l’Ouest se sont après la deuxième 

guerre mondiale développées en Amérique Latine puis plus récemment en Afrique. En 1931, 

il y a tout juste plus de 80 ans, en plein milieu de la crise économique et sociale de la Grande 

Dépression, ces associations ont ressenti le besoin de se rapprocher pour renforcer leur 

capacité déjà à proclamer au monde occidental que cette crise et les malheurs qu’elle 

engendrait, provenait d’une perte de sens, que lorsque l’économie comme toutes les activités 

humaines perdait le sens de sa finalité humaine, elle ne servait plus la personne humaine mais 

l’asservissait pour son malheur. C’est ainsi que ces associations ont crée l’UNIAPAC, 

l’Union Internationale des Associations de Dirigeants Chrétiens, qui regroupe aujourd’hui 32 

associations dans 30 pays comptant plus de 16000 dirigeants d’entreprise. 

 

Ces dirigeants complètement immergés dans les dures réalités de l’économie de marché 

partagent les mêmes convictions que j’aimerais ici résumer : 

 

- il n’est de vraie réussite qu’humaine car tous croient en une personne humaine 

créature de Dieu et dont, à ce titre, la dignité est inaliénable. 

  



- l’efficacité économique et le respect de la personne ne forment pas un jeu à somme 

nulle. Ce que l’on donne à la personne ne vient pas en moins de la performance 

économique et qu’au contraire plus l’entreprise respectera la personne humaine plus 

elle sera efficace économiquement et de façon pérenne. 

- Le dirigeant d’entreprise façonne profondément la culture et les comportements dans 

son entreprise. C’est une très grande responsabilité. S’il respecte la dignité de la 

personne, son entreprise en interne et en externe respectera la dignité de la personne et 

lui-même sera nourri de ses rapports à son personnel. 

- Le monde économique est fondamentalement le résultat de ces millions d’entreprises 

qui de par le monde innovent, développent, produisent, vendent. C’est par les 

entreprises que la culture du monde est de plus en plus façonnée. 

- L’économie de marché a permis le fantastique progrès matériel que le monde a connu 

depuis 2 siècles, certes de façon inégalitaire entre les pays mais de plus en plus 

généralisé. Elle est le meilleur système car fondé sur la liberté qui est le fondement de 

la dignité de la personne. Mais uniquement à la condition que cette liberté reste 

conditionnée à la Vérité d’un monde voulu par Dieu pour sa créature humaine et qui 

donc doit  toujours trouver sa finalité dans la personne humaine. 

- La crise actuelle provient pour l’essentiel d’un monde occidental qui a perdu cette 

Vérité et qui en conséquence a fait de la personne un outil et non une fin, permettant 

au plus fort d’écraser le plus faible et au monde financier de construire une nouvelle 

idole : l’argent et la réussite financière sans limite ! 

 

Ce constat mais aussi ce message d’espoir d’une solution fondée sur le respect de la personne 

humaine, l’UNIAPAC a profondément ressenti dès 2008 qu’elle devait le porter au monde, 

qu’elle devait être un ferment de redressement. Elle s’est pour cela engagée dans la promotion 

d’une entreprise responsable vis-à-vis de son personnel par des modes de management 

respectant la personne mais aussi responsable vis-à-vis de la collectivité, de la société où elle 

est engagée par la promotion d’une Responsabilité Sociale de l’Entreprise rattachée 

clairement aux besoins de la personne. 

 

L’ampleur mondiale de la crise et le sentiment que toute personne croyante devait partager ce 

souci du respect de la personne humaine, nous a conduits à vouloir nous rapprocher de la 

communauté des dirigeants d’entreprise nourris de la foi musulmane. Quel plus beau et plus 

puissant signe au monde que de permettre à des dirigeants de ces deux communautés de se 

rencontrer et de partager ces convictions !! 

 

Il ne s’agit pas d’engager un dialogue théologique mais simplement de rassembler des 

dirigeants de nos deux traditions spirituelles pour échanger sur le concret de problèmes 

d’entreprise, de partager sur leur vision de la personne dans ces problèmes d’entreprise. Nous 

souhaitons montrer ainsi que notre vision de la finalité humaine de l’économie est la même et 

mieux nous connaître, simplement en  évoquant chacun les sources spirituelles qui conduisent 

nos regards et nos analyses. 

 

Mieux nous connaître, donc mieux nous accepter et nous respecter. Ensemble travailler à un 

monde meilleur fondé sur le respect de l’homme et le sens du bien commun. Quel plus beau 

signe peut-on imaginer donner à un monde qui a perdu sa boussole et qui pour beaucoup de 

nos concitoyens, se résume à la recherche individuelle du bien matériel !! 

 

 



Cette Conférence s’appuie sur l’expérience que nous avons engagée avec la constitution de 

MA’AM, ce groupe mixte qui se réunit depuis 4 ans à Beyrouth dans l’esprit décrit 

précédemment ; sur le séminaire où nous avons réuni 70 dirigeants de  17 pays européens et 

méditerranéens ici à Beyrouth en Mars 2011 et qui avait éveillé tant d’enthousiasme parmi les 

participants. 

 

Nous voulons que cette Conférence rassemble non seulement un grand nombre de dirigeants 

mais aussi qu’elle rayonne au monde. Et ici à Beyrouth car quel lieu plus symbolique  peut-on 

imaginer pour une telle rencontre que votre pays ? Ce pays où depuis de nombreux siècles ces 

communautés vivent et partagent ensemble au travers de toutes les difficultés humaines mais 

toujours attachées à cette coexistence. 

 

Le programme de ces deux jours commencera par un échange sur les valeurs communes qui 

nous guident dans nos responsabilités. Nous réfléchirons ensuite sur le rôle éminent du 

dirigeant d’entreprise sur la culture et les comportements au sein de son entreprise et donc de 

son entreprise dans la société où elle opère. Enfin nous partagerons sur notre vision de 

l’entreprise dans la société, sur sa capacité à œuvrer au service commun tout en respectant ses 

objectifs d’efficacité. Nous prévoyons l’engagement de « key speakers » de renom 

international, des tables rondes, des ateliers, des moments de rencontres individuelles et 

également des moments festifs. 

 

Nous avons fixé cette Conférence les 25 et 26 Mars 2013 pour également y inscrire la 

possibilité de participer à cette rencontre si éminemment symbolique de la prière commune à 

Marie le 25 Mars que votre pays a initié  pour rassembler dans un même partage priant ses 17 

communautés.  

 

Je vous remercie de tout cœur de votre accueil et de votre intérêt ce soir. C’est un honneur et 

un immense encouragement pour nous. Merci de nous aider à faire connaître cet évènement. 

Merci d’y participer de toute votre expérience et merci à ceux qui le désirent de nous aider 

dans son financement. Plus ce financement proviendra d’horizons divers, plus il sera aussi le 

symbole d’un engagement partagé pour un monde meilleur.  

 

Je ne veux pas terminer sans remercier tout particulièrement la Chambre de Commerce, 

d’Industrie et d’Agriculture de Beyrouth et du Mont Liban et son Vice-Président Monsieur 

Nabil FAHED ainsi que l’Association des Industriels Libanais et son Président Docteur 

Neemat FREM qui ont organisé cette rencontre ce soir, nous manifestant ainsi un soutien si 

précieux.  

 

Retrouvons-nous nombreux en Mars prochain ! Merci encore de votre amitié ! 


